
HOMELIE DU TRENTE-DEUXIEME DIMANCHE DANS L’ANNEE A – 8 NOVEMVRE 2020 

SAGESSE 6,12-16 ; PS 62(2,3-4,5-6,7-8) ;1 THESSALONICIENS 4 ,13-18 ; MATTHIEU 25,1-13 

« VEILLEZ DONC ». 

Les  saints que nous avons célébrés dimanche passé nous renvoient au témoignage des cinq jeunes 
filles futées qui sont entrées dans salle de fête avec leurs lampes et leurs flacons d’huile, bien que 
l’époux s’est fait attendre.  Les cinq jeunes filles qui sont restées derrière la porte de la salle des 
noces ont pris des lampes sans emporter d’huile. Aujourd’hui Jésus nous dit « veiller donc, car vous 
ne savez ni le jour ni l’heure » . Notre Seigneur Jésus-Christ nous demande de veiller en élevant les 
yeux au Ciel pour contempler l’exemple des saints et demander leur intercession. Veiller c’est aussi 
pour nous chrétiens  chercher la sagesse de Dieu, le sourire de Dieu dans nos vies pour nous soutenir 
mutuellement surtout quand nous sommes dans le deuil et sommes abattus par la mort des 
personnes qui nous sont chères ou par les différentes morts à travers le monde en ce temps de la 
deuxième phase de la pandémie. Comme le dit saint Paul : « Jésus, nous le croyons est mort et 
ressuscité ». Notre union chrétienne au Christ établie le jour de notre baptême est indestructible et 
est gage de notre espérance chrétienne pour vivre dans la communion avec le Christ dès à présent et  
à la fin de notre existence terrestre. 

Nous devenons des veilleurs d’espérance en étant toujours avec le Seigneur pour être habité par sa 
présence dans nos vies, nos actes, nos paroles. Nous veillons en devenant des témoins de joie et 
d’espérance qui communient régulièrement au Christ mort et ressuscité et invoquent l’intercession 
des saints pour garder les trésors de la foi catholique non seulement en parole mais dans des actes et 
des engagements significatifs. Il s’agit de nous ajuster et de nous conformer aux Christ. Pour 
répondre à cette exigence, le Christ nous invite aujourd’hui à nous interroger sur nos habitudes, nos 
routines, notre foi , nos priorités. Veillez avec Jésus-Christ, c’est aussi ouvrir nos cœurs aux initiatives,  
créativités et actions  porteuses du lien avec Jésus qui irradie la lumière de Dieu dans nos vies, vos 
familles, nos communautés en ce temps de confinement renforcé. 

Veillez c’est également nous réconforter dans l’expérience de la fraternité universelle et de l’amitié 
sociale dans nos lieux de vie, nos paroisses, nos unités pastorales, dans notre société. Cela ne nous 
interdit pas de dormir. Veiller, nous demande de persévérer à faire la volonté de Dieu à travers des 
belles choses en nous mettant au service les uns des autres. Nous veillons, si nous tenons à 
ressembler à Jésus-Christ, à être en communion avec lui. La grâce de veiller est un cadeau  de Dieu 
qui nous permet d’aimer comme lui, de vivre au jour le jour notre ressemblance avec notre Père qui 
est au Cieux.  Veiller, c’est accepter que, tous, nous sommes créés à l’image et à la ressemblance de 
Dieu pour témoigner de sa bonté, de sa justice et de sa droiture. Nous veillons en donnant du sens à 
notre vie, à nos paroles, à nos engagements de manière à être toujours prêts à recevoir Dieu de 
façon inattendue à la fin de notre histoire terrestre mais aussi chaque jour de la vie qu’il nous donne 
dans nos familles, nos paroisses, nos unités pastorales,  notre société. Veiller, c’est être disciple  de 
Jésus-Christ et marcher à sa suite dans sa divine providence. 

Seigneur Jésus vient nous apprendre et m’apprendre à veiller en ta présence tout au long de nos vies 
mais aussi de ma vie. 

HUBERT  MAYITUKA. 


